Notes administration

Chapitre 1

La gestion : La gestion c’est de planifier, d’organiser, de diriger et de contrôler.

Organisation à but non lucratif : Offre des services, souvent n’est pas là pour l’argent. Ex : Les hôpitaux. 

Organisation à but lucratif : Offre des produits, cherche à se faire de l’argent : 
Ex : Ford.

Organisation mixte* : Qui offre des produits mais cherche quand même à faire de l’argent. Ex : Les psychologue. 

Pourquoi étudier la gestion : 
1. Les ressources sont couteuses et rares et c’est un défi à relever. 
2. Gestion participative qui prône le travail d’équipe et la prise de décision. 
3. Pour avoir un emploi payant.
4. Pour être ton propre patron.

Ressources : L’actif de l’organisation ; la main d’œuvre, le matériel, les matières premières, les connaissances, les habiletés et le capital financier. 

Gestionnaire : Une personne qui supervise l’utilisation des ressources d’une organisation pour réaliser des objectifs. 

Rendement : La mesure de la performance ou la mesure de l’efficience et l’efficacité. 

Efficacité : Faire les bonnes choses. Ex : Faire des bonnes passes, avoir des bons lancés, faire du bon travail d’équipe. 

Efficience : Faire les choses correctement. Mesure du degré de succès ou de productivité. Ex : Faire des buts. 

Les principes d’une saine gestion : 
1. La transparence : Ne rien caché. 
2. La continuité : Assurer la visibilité à long terme.
3. L’efficience : Optimiser l’utilisation des ressources et du développement durable. 
4. L’équilibre : Moyen de répartir l’exercice du pouvoir.
5. L’équité : Respect des lois.
6. L’abnégation : Renoncement aux avantages et aux intérêts personnels. 

Les tâches du gestionnaire : 
1. Planifier : Processus de choisir des objectifs et des plans d’action pour réaliser des objectifs. 
· Décider : Des objectifs à atteindre.
· Analyser : Ressources, contexte, chance de succès ou d’échecs.
· Décider des plans d’action : Voir le rôle de la planification stratégique.
· Déterminer : Affectation des ressources pour mettre en œuvre le plan. 
· Évaluer la stratégie : Avons-nous atteint les résultats voulus ?

2. Organiser : Diviser le travail et établir des modes de coordination pour permettre aux gens de travailler ensemble et réaliser les objectifs. 

3. Diriger : Motiver, mobiliser et stimuler les personnes à travailler ensemble pour atteindre les objectifs. 

4. Contrôler : Établir des systèmes de mesure et de suivi précis pour évaluer à quel point l’organisation réussi à réaliser ses objectifs. 
· Évaluer le succès
· Prendre des mesures pour maintenir ou améliorer la performance. 

Une autorité staff : L’autorité circule de gauche à droite (horizontale) et est partagée. 

Une autorité line : L’autorité voyage de haut en bas (verticale). 

Habileté conceptuelles : Habiletés apprise en classe.

Habileté interpersonnelles : Habiletés développé dans le travail d’équipe. 

Habileté technique : Habiletés apprise dans des emplois (le hands on). 

Rôle : Un ensemble de tâches spécifique qu’une personne est tenue d’effectuer en raison d’un poste qu’elle occupe dans une organisation. 
· Interpersonnel
· Liés à l’information
· Décisionnels

Éléments de changement : La restructuration et l’externalisation (outsourcing), l’autonomisation (empowerment) et les équipes autogérées (self-managed team). 



Résumé et révision : 

1. Qu’est-ce que la gestion : 

La gestion c’est de planifier, d’organiser, de diriger et de contrôler une entreprise afin d’atteindre des objectifs visés en utilisant les ressources de façon efficace et efficiente. 

2. Quelles sont les tâches des gestionnaires : 

Les tâche du gestionnaire c’est de planifier, d’organiser et de diriger une entreprise. 

3. Quelles sont les types de fonctions et les échelons au sein de la hiérarchie ?

Il y a des cadres des terrain (des superviseurs), des cadres intermédiaires, des cadres supérieurs et le chef de la direction. Parfois il y a plus qu’une personne qui ont la même fonction mais dans différents secteurs. En fait, plus bas qu’on est dans la pyramide de hiérarchie plus poste il y a. Les différents secteurs sont : ressources humaines, recherche et développement, exploitation, comptabilité et finance et vente et marketing. 

4. Quelle sont les habiletés et les rôles des gestionnaires ?

Les habiletés d’un gestionnaire sont des habiletés conceptuelles, interpersonnelles et technique. Le rôle c’est des tâches spécifiques que le gestionnaire doit accomplir en raison de son poste dans l’organisation.  Il y a des rôles interpersonnels, des rôles liés à l’information et des rôles décisionnels. Selon Mintxberg un gestionnaire assume ces 10 rôles : symbole, leader, agent de liaison, observateur actif, diffuseur d’information, porte-parole, entrepreneur, régulateur, répartiteur de ressources et négociateur. 

5. Quelle sont les changements récents dans les pratiques de gestion ? 

La restructuration et l’externalisation (outsourcing), l’autonomisation (empowerment) et les équipes autogérées (self-managed team).


Chapitre 2

Contexte organisationnel :  Un cadre dans lequel évolue l’organisation et qui regroupe des forces internes et des conditions externes qui ont une influence sur le fonctionnement de l’entreprise. 

Environnement interne : ressources, structure, culture, compétences et parts de marché. 

Environnement externe : Concurrence, stakeholders, domaine économique, politique, législatif, technologie, démographie, socioculturel, écologique et internationale. 

Environnement concurrentiel : Des forces externes appliquer directement sur l’entreprise qui influence le gestionnaire quotidiennement. Les conditions peuvent provenir des fournisseurs, les distributeur ou grossistes, les clients et les concurrents. 

Environnement en général :  Les forces externes qui influence toutes les entreprises. Des exemples de ces forces sont des forces économiques, politiques et juridiques, technologiques, socioculturelles, démographiques, écologiques et internationales. 

Économie d’échelle : Couper sur les coups. 

Barrière d’entré : Combien ça coute (des obstacles) à l’entreprise pour entrer sur le marcher. Ex : Économie d’échelle, fidélité à la marque, règlement gouvernementaux. 

Barrière de sortie : Combien ça coute (des obstacles) à l’entreprise pour sortir du marcher.

Droit de propriété : Le droit de posséder des biens, des les utiliser librement et d’en tirer profit. 

Droit de travail : Tu as le droit de travailler et c’est ça qui te permet d’avoir des biens. 

Personne morale : Une entité juridique qui donne le une existence légale à une entreprise. 

Entreprise individuelle : Entreprise à propriétaire unique. 

Société de personne : Entreprise crées par l’association de partenaires. 

Forces politiques et juridique : Changement dans les lois et les règlements

Forces internationales :  Résultat de changement des les relations entre les pays et de modification aux systèmes économiques, politiques, juridiques et technologiques des pays, notamment à cause de leur indépendance. 

Valeurs : Idées de ce qu’une société croit être bien, juste, désirable ou beau. 

Individualisme :  Une vision du monde qui consiste à privilégier la liberté individuelle et leur expression de soi. C’est un principe qui dicte qu’on devrait évaluer les gens par rapport à leurs réalisations individuelles au lieu de leur origine sociale. 

Collectivisme : Une vision qui prône la soumission de l’individu aux objectifs du groupe. C’est un principe qui dicte qu’on devrait évaluer les gens selon leur contribution au sein d’un groupe. 

Distance hiérarchique : C’est une degré d’acceptation que les inégalités des membres d’une société en matière de pouvoir et bien être est due à des différence physique, intellectuelle et l’hérédité des individus. 

Degré de masculinité : Une vision du monde qui accorde de l’importance à l’affirmation de soi, le rendement, le succès et la compétitivité. 

Degré de féminité : Une vision du monde qui accorde de l’importance à la qualité de vie des personnes, la cordialité des relations et de la coopération et à des servies et des soins pour les personnes vulnérables. 

Contrôle d’incertitude : Degré de tolérance qu’un société accorde à l’incertitude et au risque. 

Tâche principale du chef de la direction et de l’équipe de la haute direction : Concevoir des stratégies qui permettront à leur organisation de tirer parti des opportunités et de contrer les menaces provenant de l’environnement concurrentiel et de l’environnement général. 

Tâche principale des cadres intermédiaires : Recueil des renseignements pertinents sur les forces présentes dans l’environnement concurrentiel pour mettre en œuvre des stratégies de croissances. 

Tâches principale des cadres de terrain : Trouver des moyens d’utiliser les ressources de façon performante et de donner une valeur ajoutée aux produits pour créer chez les clients une fidélité à la marque. 

Incertitude : Les forces de l’environnement externe évolue tellement rapidement que les gestionnaires ne peuvent pas prédire les résultats probables d’un plan d’action. 

Certitude : Les forces de l’environnements externe sont suffisamment stable pour pouvoir prédire des résultats possibles pour certaines décisions. 

Moyens de réduire l’incertitude : 

1. Reconnaitre les exigences éthique et juridique en matière de traitement juste et équitable des ressources humaines. 
2. Établir des politiques que ressources humaines que ne comportent aucune forme de discrimination envers n’importe quel membre de l’organisation. 
3. Tirer partit des talents d’une main-d’œuvre diversifiée formée de gens de plusieurs cultures nationales. 
4. Établir une structure organisationnelle flexible et une culture forte. 

Avantage concurrentiel : La capacité d’une entreprise à faire mieux (meilleur rendement) que ces concurrents puisqu’elle offre des produits ou des services en demande d’une manière plus efficace et plus efficiente.

Résumé et révision : 

1. Qu’est-ce que le contexte organisationnel ?

Le contexte organisationnel est un cadre dans lequel évolue l’organisation et qui regroupe des forces internes et des conditions externes qui ont une influence sur le fonctionnement de l’entreprise. 

2. Qu’est-ce que l’environnement interne ?

L’environnement interne est toutes les forces qui affectent directement l’entreprise. Les forces proviennent de l’intérieur de l’entreprise et proviennent de la structure et la culture organisationnelles. Des exemples serait la statégie, les ressources humaines, les parts de marché, les compétences distinctives et le potentiel technologique. 

3. Qu’est-ce que l’environnement concurrentiel et l’environnement général ?

L’environnement concurrentiel est ce qui affecte un gestionnaire quotidiennement. Des exemples serait les fournisseurs, les distributeurs, les clients et les concurrents. L’environnement général est ce qui affecte toutes les entreprises. Des exemples serait la technologie, l’économie, les politique, l’écologie et l’international. 



4. Quelles sont les formes juridique d’une entreprise ?

L’entreprise individuelle : un seul individu, contrôle directe, responsabilité limité.

La société : des partenaires, contrôle directe, responsabilité limité à moins d’avoir des commanditaires.

La société par action : une personne morale financé par des actionnaires, responsabilité limité, couteux et complexe. 

La coopérative : Une personne moral avec l’association de membres pour répondre à leurs besoins, responsabilité des membre limité, fonctionnement démocratique, structure lourde et complexe à administrer. 

5. Quelle est l’effet de la culture nationale ?

Individualisme, collectivisme, distance hiérarchique, degré de masculinité, degré de féminité, l’indice de contrôle de l’incertitude, orientation en matière de vie et de travail.  Des pratiques de gestion dans une culture ne peuvent pas être efficaces dans une autre culture (on peut pas être bon dans toute). Donc, en tant que gestionnaire, il faut être sensible au différences culturelles pour assurer une réussite sur le marché mondial.  
6. Qu’est-ce que la gestion de l’environnement externe ?

L’environnement externe apporte des opportunités et des inconvénients. Un gestionnaire doit pourvoir savoir comment réagir à ces différentes situations. Ils doivent le plus possible pouvoir réduire l’effet négatif des menaces qu’apporte l’environnement externe. L’environnement externe est toute obstacles externe qui vient face à la compagnie. Certain de ces obstacles peuvent aussi mener à des opportunités.  

7. Quels sont les défis de la gestion à l’échelle planétaire ?

Il y a trois grands défis : 

1. L’établissement d’un avantage concurrentiel par l’accroissement de la performance, de la qualité, de l’innovation et de la réactivité aux besoins des clients. 

2. L’adoption et le contrôle de comportements éthiques envers les parties prenantes qui se trouvent à l’intérieur comme à l’extérieur de l’organisation.


3. L’utilisation de nouveaux systèmes d’information et de technologie de l’information.

Chapitre 3

Éthique : C’est des normes et des valeurs concernant le bien et le mal et qui guide les gens dans leurs relations avec les autres.

Dilemme éthique : ex : Le policier qui annule la contravention de son frère.  

Prise de décision éthique : Respecte l’individus, et est pour le bien. 

6 principes dans la prise de décision éthique : 

1. Abnégation : L’oubli de soi
2.  La continuité : Le regard à long terme
3. L’équité : La justice
4. L’efficience : bien gérer ce qui nous est confier
5. L’équilibre : Bottines suivent les babines
6. La transparence : Fournir toute l’information

3 modèle pour une prise de décision éthique : 

1. Le modèle de l’utilitarisme : Plus d’avantage pour plus grand nombre
2. Le modèle des droits moraux : Protège les droits
3. Le modèle de la justice : Toute est fair

Code d’éthique : Les normes et les valeurs dans un cartable dont les gestionnaires peuvent se référer pour prendre des décisions. 

Code de déontologie : Ordres professionnelles

L’éthique social : L’éthique qui regroupe les coutumes et les pratiques d’une société.

L’éthique personnelle : L’éthique qui vient de l’influence de la famille des amis et de l’éducation.

L’éthique professionnelle ou déontologie : L’éthique dans l’environnement de travail.

Responsabilité social : Le devoir d’une entreprise à prendre des décisions qui favorise le bien de l’organisation et le la société environnante (l’environnement aussi). 



La diversité : Avoir du monde de différent sexe, culture, âge, race, origine ethnique (ton background), religion, orientation sexuelle, antécédent socioéconomique, statut, handicaps.  Une égalité, toute le monde a une chance. Tu juge le monde par leur intelligence et non pas pour d’autres raisons non valides. 

Le harcèlement : Harcèlement sexuel, harcèlement en milieu de travail (la plus grande forme de harcèlement à cause y’é dur à détecter), milieu de travail malsain. 


Résumé et révision :

1. Qu’est-ce que l’éthique et la prise de décisions ?

L’éthique c’est des normes, des valeurs, des principes ou des convictions en ce qui concerne ce qui est bien ou mal. L’éthique guide les gens dans leurs relations avec d’autres personnes ou groupe. Elle dicte si un comportement est approprié. Dans un code d’éthique en bonne et due forme, on y retrouve l’éthique sociale, la déontologie (ou éthique professionnelle) et l’éthique personnelle.  

2. Qu’est-ce que l’éthique et les parties prenantes ?

Il y a 3 modèles pour promouvoir la prise de décision éthique : le modèle de l’utilitarisme, celui des droits moraux et le modèle de la justice. Un code d’éthique dicte comment les employés doivent se comporter et il aide aux gestionnaires à prendre des décisions. 

3. Qu’est-ce que la responsabilité sociale ?

Il y a 4 façons d’aborder la question de la responsabilité sociale : les attitudes obstructionniste, défensive, conciliante et proactive. L’attitude proactive est celle qui donne un avantage pour les parties prenantes. Ça donne un avantage concurrentiel et un avantage sur le développement durable économique, sociales et environnemental. 

4. Qu’est-ce que la diversité ?

Diversité veut dire différences. Donc différence d’âge, de race, de religion, de l’orientation sexuelle, au genre… Les entreprises doivent être plus ouvert à la diversité. Ça peut améliorer le rendement et la productivité et établir des meilleures relations de travail entre les employés. 



5. Qu’est-ce que le harcèlement en milieu de travail ?

Le harcèlement c’est tout comportement qui est dit déplaisent ou insultant. Ça peut être un abus d’autorité, de brimades ou de harcèlement sexuel. Pour mettre fin au harcèlement, les gestionnaires peuvent communiquer les politiques anti-harcèlement, utiliser des procédures de traitement de plaintes, prendre des mesures disciplinaires, renseigner les membres au sujet de ce genre de comportement et donner de la formation. 


Chapitre 4 



La prise de décision : C’est un processus ou les gestionnaires réagissent aux situations en analysant les possibilités et en déterminant des objectifs et des plans d’action. 

Prise de décision programmée : Un prise de décision pratiquement automatique suivant une marche à suivre pour les prendre. Ces décisions reviennent souvent.  

Prise de décision ponctuelle :  Une prise de décision qui ne revient pas souvent. La prise de décision est basée selon le contexte de la situation.  

Modèle classique de prise de décision : 1. Faire une liste de toute les possibilités possibles ainsi que leurs conséquences. 2. Faire une liste des solutions en ordre de la meilleure à la pire. 3. Choisi la meilleure solution. 

La rationalité limitée : La capacité d’interpréter de l’information est gêner. 

Info ambigüe : De l’information qui peut être interpréter de façons différentes. 

Principe du seuil de satisfaction de l’individu : Faire affaire avec des compagnies dont tu as déjà faite affaire pis t’étais satisfait du service.  

Intuition : TON GUT FEELING. Prendre des décisions baser selon tes expériences passées et sur les premières impressions. 

Jugement : Créer sa propre opinion de l’importances des renseignements disponibles. 

Trois phases de prise de décision :  
1. La préparation : Reconnaitre et définir le problème, mobiliser et diriger les parties prenantes. 
2. La prise de décision.
3. L’exécution : Mobiliser les ressources, les gens, l’info. Suivre et évaluer sa mise en œuvre. 



Étapes du processus de décision : 
1. Reconnaitre et définir la situation
2. Déterminer les objectifs 
3. Analyser le problème en fonction des faits et des connaissances
4. Trouver et évaluer des solutions
5. Choisir parmi toutes les solutions
6. Mettre en application la solution 
7. Évaluer la rétroaction et tirer des leçons. 

Question qu’on se pose pour évaluer le plan d’action : 
· Questions d’éthique :
· Quelle est l’effet de l’application de chaque solution sur les parties prenantes ?
· Cette solution est-elle durable ?
· Questions d’aspect pratique : 
· L’entreprise a t-elle les ressources nécessaire pour mettre la solution choisie en application ?
· Questions juridique : 
· La solution choisie est-elle respectueuse des lois ?
· Quelle est la complexité du système de règlementation qui s’applique à chaque solution ? 
· Questions de fiabilité économique : 
· Quels sont les couts et les avantages associés à l’application de chaque solution ? 
Partis pris : Erreurs commise à maintes reprises et qui résulte en une mauvaise prise de décision. 
· Biais de préjugé : Prendre des décisions sur les convictions antérieurs même si y’a des preuves que les convictions sont fausses. 

· Biais de représentativité : Prendre des décisions sur quelque chose qui n’est pas représenter dans le même contexte. Soit que c’est représenter sur uns échelle beaucoup plus petite ou une situation isolée. 

· Illusion de contrôle : Un gestionnaire qui pense qui a une de pouvoir que ce qu’il a réellement. 

· Escalade des engagements : Ajouter des ressources dans un projet, même si c’est prouver que les ressources ne marchent pas. 

Facteurs qui déterminent l’utilisé de l’information : La qualité, la rapidité, l’exhaustivité et la pertinence. 



Résumé et révision :

1. Quelle est la nature des prises de décisions en gestion ?

Il y a deux sortes de prises de décisions, la prise de décision programmée et la prise de décision ponctuelle (ou non programmées). Les prises de décision programmées sont des décisions qui reviennent souvent. Elles reviennent si souvent que les gestionnaires ont établis un système automatiser qui permet de prendre les décisions. Les décisions ponctuelles, elles, sont des décisions non planifier. Donc, elles sont prises selon le contexte de la situation et ne se reproduiront probablement pas. Le gestionnaire qui prend les décisions doivent le faire de façon objective et rationnelle. La majorité du temps il n’a pas accès à toute l’information, donc ils doivent se servir de leur jugement et leur intuition. 

2. Quelle est le processus de prise de décision ?

Il y a plusieurs modèles de prise de décision. Il y a celui de Tichy et Bennis (le Leadership Jusgement Process) qui est axé sur la prise de décision rationnelle et intuitive. Il y a aussi le PRP (le processus de résolution de problème) qui est populaire pour reconnaitre les problèmes dans une entreprise. Il y a aussi la prise de décision par étape : Reconnaitre et définir la situation problématique, déterminer les objectifs et leurs critères, analyser le problème en fonction des faits et des connaissances, trouver diverse solutions possibles, choisir une de ces solutions, la mettre en application, évaluer la rétroaction et en tirer des leçons. 

3. Quelle est le rôle des partis pris dans la prise de décision ?

Partis pris veux dire préjuger, ou plus pencher sur un côté ou pour une personne. Habituellement des gestionnaires prennent de bonnes décisions. Par contre parfois il y a des partis pris qui s’intègre à leur prise de décision. Parfois ils proviennent de la façon dont ils ont traité l’information, de préjugés, de l’illusion de contrôle...

4. Quelle est l’amélioration du processus de prise de décision ?

Pour améliorer la prise de décision, les gestionnaires peuvent adopter une stratégie de développement durable (des politiques de transparence qui stimule l’intérêt des parties prenantes et qui procure des avantages économiques sans laisser d’empreinte écologique importante). L’entreprise doit être ouverte aux nouvelles idées et doit encourager la créativité. 



5. Quelle est l’utilisation de l’information de des systèmes d’information de gestion (SIG) ?

Il y a 4 types de système d’information électronique qui fournit des informations pertinentes pour prendre des décisions efficaces. Il y a les systèmes transactionnels, les systèmes d’informations des opérations, des systèmes d’aide à la décision (SAD) et les systèmes d’experts. 


Chapitre 5 

La planification : C’est un processus que les gestionnaires utilisent pour déterminer et choisir des objectifs et des plans d’action pour l’organisation. 

Les étapes du processus de planification : 
1. Déterminer la vision la mission et les objectifs généraux de l’entreprise. (Quelle est la nature de l’entreprise ?) (Bill gates : Des ordis partout) 
3 questions : Qui sont nos clients?  Lesquels de leurs besoins réussissons-nous à satisfaire ? Comment procédons-nous pour répondre à ces besoins ?
2. Effectuer une analyse des forces dans le contexte organisationnel. (Analyse FFOME et l’analyse des 5 forces de Proter). C’est fait dans le but de réaliser la vision, d’accomplir la mission et de réaliser les objectifs.
3. Élaborer une stratégie. 
4. Mettre la stratégie en application. (Donner des responsabilités, préparer des plans d’action, établir un calendrier, allouer les ressources.) 
5. Évaluer la stratégie. (Trouver les mesures pour évaluer le succès, surveiller les progrès, évaluer les nivaux de rendement, apporter des corrections.)

Les divers types de plans selon les échelons : 
· Cadres supérieurs : Des plans directeurs au niveau de l’entreprise, des plans stratégiques planifier à long terme. 
· Cadres intermédiaires : Des plans d’affaires au niveau des divisions, des plans fonctionnels planifier à moyen terme. 
· Cadres de terrain : Des plans tactiques, des plans opérationnels ou de mise on œuvre de stratégie planifier à court terme. 


Énoncé de vision : C’est un portrait général de l’organisation, un source d’inspiration et de motivation. La vision crée la stabilité pour l’entreprise.

Énoncé de mission : La raison d’être officielle. Elle précise des valeurs, les produits et les clients. 

Énoncé des objectifs : C’est ce qu’une organisation souhaite obtenir comme résultats dans un délai déterminé. 

L’analyse : Analyse des forces et des faiblesses pour découvrir les opportunités et les menaces. 

Besoins d’un leadership stratégique : C’est la capacité du chef de direction et de son équipe de communiquer au personnel une vision enthousiaste des accomplissements. 

Modèle des cinq forces de Porter : 
1. Degré de rivalité entre les entreprises : Plus de concurrence apporte une baisse des prix et des bénéfices nets. 
2. Facilité de pénétration dans un marché : Moins de difficulté d’entrée entraine une baisse des prix et des bénéfices nets. 
3. Pouvoir des fournisseurs : Plus petit le nombre de fournisseurs augmente les couts. 
4. Pouvoir des clients : Pas beaucoup d’acheteurs peut entrainer la baisse des prix.
5. Produits de substitution : Est-ce qu’on peut substituer un produit pour baisser les prix. (Ford : Aluminium au lieu de l’acier) 

Stratégie de concentration avec domination des couts : On choisi la production avec les couts les moins élevés. On sert un seul segment de l’ensemble du marché. 

Stratégie de concentration avec différenciation : Fournir des produits à un seul secteur en voulant être plus différenciés dans ce secteur. 

Stratégie fonctionnelle : Plan qui indique comment réaliser les objectifs. 




Résumé et révision : 

1. Donne un aperçu du processus de planification. 
La planification c’est d’établir des objectifs et de trouver le meilleur moyen pour les réaliser. Des cadres de gestionnaires de 3 différents niveaux peuvent avoir la responsabilité de planifier. Les cadres supérieurs qui on la responsabilité de planifier à long terme, les cadres intermédiaires qui ont la responsabilité de planifier à moyen terme et les cadres de terrain qui on la responsabilité de planifier à court terme. La planification donne une direction et un but à une entreprise. Ça permet aussi au gestionnaire de contrôler l’utilisation des ressources. Lorsque l’on planifie, on essaye de prévoir se qui pourrait se passer à long terme (technique des scénarios) et puis d’agir en conséquence pour répondre au besoin. 

2. Décrire l’étape 1 : Définir la vision, la mission et les objectifs de l’entreprise. 
La vision c’est une phrase qui définit se qui l’entreprise souhaite devenir. La mission de l’entreprise c’est une demie-page qui décrit la raison d’être, les valeurs, les responsabilités sociales, économique et environnementale, la clientèle, les produits et comment elle pense se démarquer de ses compétiteurs. Les objectifs sont des résultats que l’entreprise souhaite acquérir. Avec ces trois aspects, ça permet à tous les gens de l’entreprise à travailler en équipe pour atteindre le même but ce qui favorise le développement de l’entreprise. 

3. Décrire l’étape 2 : Analyser les forces en présence dans l’environnement.
On évalue les forces internes et externes appliquer sur l’entreprise pour évaluer ce que ces forces auront comme impacte sur l’entreprise. L’analyse FFOM sert à examiner les forces internes de l’entreprise et de découvrir des opportunités ou des menaces qui pourrait en découler. Le modèle des 5 forces de Porter permet d’analyser plus en profondeurs les menaces et les opportunités. On utilise ces techniques pour pouvoir déterminer les stratégies à adopter pour assurer un avantage concurrentiel. 

4. Décrire l’étape 3 : Élaborer une stratégie. 
Pour les cadres supérieurs (les directeurs) ils élaborent des stratégies qui touchent la valeur des biens et de services que l’entreprise fournis à ces clients. Pour les divisions, les gestionnaires élaborent des stratégies qui touchent les couts et la différentiation. Au niveau fonctionnel, les chefs de services ont pour but d’ajouter de la valeur aux produits ou services offerts ou d’accroitre l’efficacité par une réduction des couts de productions. Tous les gestionnaires ont pour but de réduire les couts de production, améliorer le produit ou le service et augmenter au besoin la réactivité des clients en innovant.  



5. Décrire l’étape 4 et 5 : Mette en application la stratégie et l’évaluer.
Durant la 4e étape on délègue des tâches pour pouvoir atteindre nos objectifs. On établit aussi un plan qui décris la façon qu’on doit mettre en application la stratégie. De plus, on établit un échéancier avec des objectifs précis et mesurable à atteindre. On alloue aussi les ressources nécessaires pour atteindre les objectifs. Pour l’étape 5, les gestionnaires surveille la progression de la mise en application et apporte des corrections si nécessaires.



Chapitre 6 


La conception d’une structure organisationnelle : C’est de faire des choix spécifiques en matière d’organisation pour mettre en place un type de structure particulier. 

4 composantes que le gestionnaire doit tenir compte : 
· La répartition des tâches : Répartir les tâches selon les capacité et l’intérêt de chaque employé et les motiver.
· Le regroupement des postes : Ce fait à mesure que l’entreprise se développe. 
· La répartition de l’autorité : Avoir différent niveau de l’autorité hiérarchique afin d’assurer la coordination et facilité les interactions. 
· Le choix de la nature de structure : Une structure rigide ou flexible. 

Première question : Comment devrait-on répartir les tâches entre les divers postes de travail? 

Choix de structures : 
1. Élaboration des tâches : La première répartition
2. Élargissement des tâches : Augmenter le nombre de tâches
3. Simplification du poste : Réduire le nombre de tâches
4. Enrichissement des tâches : Ajouter des responsabilités. 

2e question : Comment devrait-on regrouper les postes de travail au sein des unités de travail ?

Choix de structures :
1. Structure par fonction : La production, la finance, les RH, les ventes. 
2. Structure par département ou divisionnaire : Produits, localisation géographique, type de clientèle. 
3. Structure matricielle : Par équipe de produits ou hybirde. 
4. Alliances stratégiques et structure en réseau
5. Externalisation

3e question : Comment devrait-on répartir l’autorité ?

Choix de structures :
1. Chaine hiérarchique : verticale ou horizontale. 
2. Encadrement centralisé et décentralisé.
 


4e question : La structure organisationnelle d’ensemble devrait-elle être de nature rigide ou flexible?

Choix de structures : 

1. Mécaniste : Conventionnelle stable et de nature rigide. 
2. Organique : Fluide, dynamique et de nature flexible. 

Étapes de la conception : 
1. [bookmark: _GoBack]L’élaboration des tâches : Déterminer les tâches à exécuté et les répartir dans les postes de travail. Durant l’élaboration des tâches on peut simpifier/réduire le nombre de tâches, élargir/agrandir le nombre de tâches ou enrichir/donner plus de responsabilités. 

Caractéristiques de l’emploi : 
1. La variété des compétences :  La capacité, les connaissances ou les habiletés requises pour exécuté des tâches. (Il y a autant de postes que d’employés et vice versa) 
2. L’identification au travail :  Le nombre d’étapes requises pour exécuter une tâche. 
3. L’importance du travail : La signification pour un employé et la société de la valeur du travail/tâche. 
4. L’autonomie : Le degré de liberté et d’autonomie. 
5. La rétroaction : Information claire et directe sur la façon dont il faut accomplir la tâche. 

Différente structures : 
1. Fonction : Une structure composée de tous les services que l’entreprise a de besoin. (Production, finances, RH, ventes) 
2. Départementalisation ou divisionnaire : Des groupes d’activités distinctes ou on retrouve les fonctions qui permettent la production d’un produit spécifique pour un client. 

Résumé et révision : 

1. Décrire la conception d’une structure organisationnelle. 
C’est un système de relation entre les tâches et les rapports d’autorité qui détermine comment utiliser les ressources pour atteindre les objectifs. Le fonctionnement de la structure dépend de comment les postes sont répartis, de la répartition de l’autorité et de la nature de la structure (rigide ou flexible). 

2. Décris l’élaboration et la répartition des tâches au sein des postes de travail.
C’est le processus de répartir les tâches dans différents postes du milieu de travail. Les gestionnaires peuvent décider d’élargir et enrichir les tâches. 
3. Décrire le regroupement des postes de travail selon différentes structures. 
Il y a différent types de structures : par fonction, par département, matricielle, par équipe de produit, en réseau ou de forme hybride. Le gestionnaire décide quelle sorte de structure va optimiser les ressources de l’entreprise. 

4. Décrire les interactions et la coordination entre les fonctions et les divisions. 
Les gestionnaires doivent décider comment répartir l’autorité dans l’entreprise, le nombre d’échelons qu’aura la chaine hiérarchique et l’équilibre à établir entre la centralisation et la décentralisation. 

5. Comment choisir entre une structure de nature rigide ou flexible ?
Les facteurs qui décide le choix d’une structure organisationnelle sont : L’environnement externe, la stratégie, la technologie et les ressources humaines. Plus le niveau d’incertitudes relier à ces facteur est élevé, plus on va opter pour une structure flexible et rigide. 
· 


